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à aire restreinte 24 %, plantes africaines à aire étendue 45 %, 
plantes pluricontinentales 31 %,. 

Un point surtout est à noter, l'importance relative du contin- 
gent à aire restreinte, endémiques et subendémiques, formant 
presque le quart de l'ensemble. C’est là une proportion remar- 
quable pour une flore qui n’est ni insulaire ni vraiment monta- 
gnarde. 

L'individualité assez prononcée que montre ainsi la flore cypé- 
rologique gabonaise est certainement en relation avec l'extension 
de la forêt équatoriale intacte, qui a conservé sa flore autochtone, 
variée et spécialisée. Dans les régions d'Afrique où cette forêt a 
disparu, comme dans celles où d’autres formations primitives ont 
été détruites, en général par l’action d’une population humaine 
moins clairsemée, la flore est devenue rapidement plus banale, 
même quand des conditions locales ont pu créer des stations 
marécageuses étendues, cependant favorables aux Cypéracées. 


CONTRIBUTION A L'ÉTUDE DES EUPHORBIACÉES 
DE MADAGASCAR. I. PHYLLANTHÉES (suite). 


par J. LEANDRI. 


9. PHYLLANTHUS (suite) 
Section I. MENARDA (Commers.) Müll. arg. 


Juss. Tentamen, p. 23: Müll. Prodromus, p.334 ; Benth. et Hook. 
Genera Plantarum, TIT, P. 274 ; Pax et Hoffm. P/lanzenjamilien, 
ed. IT, 19 c. p. 62. 

Fleurs 4 à 5 étamines (exceptionnellement 4 ou 6) : filets 
libres (exceptionnéllement soudés à la base) ; anthères à fentes 
non verticales, 


J'ai cru devoir mettre en synonymie le P. tenellus Müll. et le 
considérer comme une forme de P. nummulariaejolius Poir. Voici 
pour quelles raisons. 
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Parmi les nombreux échantillons que j'ai eus entre les mains, 
il n'existe pas de groupes qu’on puisse définir par un ensemble de 
caractères constamment réunis. Les caractères distinctifs donnés 
par MÜLLER sont extrêmement variables : 

19 Longueur des feuilles. Elle est assez constante sur certains 
pieds. Ainsi, sur Decary 3.085, elle est toujours voisine de 6 mm. 
Par contre, sur d’autres pieds on trouve des feuilles de plusieurs 
tailles. Voici les mesures de 32 feuilles prises au hasard sur 
Decary 5.206 : 


Longueur : jusqu’à 3 mm. 4, 5, 6, 7, 8, 0, 10, plus de 10 mm. 
Nombre de feuilles: 2, 3, 10, 3, 1, 4, 5, 3, L: 


On constate facilement que ces différences de taille ne corres- 
pondent pas à des différences d'âge. 

Si l’on note les longueurs moyennes des feuilles sur plusieurs 
pieds, on constate, comme on pouvait s’y attendre, que les feuilles 
des pieds provenant de stations humides et ombragées sont beau- 
coup plus grandes. Les grandes feuilles se rencontrent aussi bien 
sur les échantillons du Domaine de l’Est (ex. Viguier et Hum- 
bert n° 696) que sur ceux de l'Ouest (Leandri 842). Il s'agit 
donc plutôt de formes stationnelles que de races géographiques. 

Mais les pieds récoltés en montagne (Humbert 3083, 6542 ; 
Decary 1770, 4424) au-dessus de 1.200 m. ont un port particu- 
. lier : rameaux plus serrés, feuilles petites, ne dépassant guére 
5 mm. À cause de la grande variabilité de ces plantes, je ne crois 
pas devoir établir de coupure systématique, même d'ordre infé- 
rieur, pour ces spécimens. 

On observe également une variation saisonnière de la forme des 
feuilles. Ainsi, dans la région de Tananarive, la germination 
paraît avoir lieu un peu avant la saison des pluies. Au début de 
celle-ci, la plante fleurit immédiatement, et porte de grandes 
feuilles très fines, tendres, membraneuses. 

A la saison sèche, les fruits sont passés, et la plante porte d’au- 
tres feuilles, plus petites et plus coriaces. | 

20 Longueur des pédicelles fructifères. Remarquons d'abord 
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combien il est peu sûr d'apprécier la longueur des pédicelles par 
rapport à celle des feuilles qui est elle-même essentiellement va- 
riable, 

Quant à leur longueur absolue, elle est également dépourvue 
de constance sur un pied donné, et sur des pieds différents. 


Distribution. 


La distribution géographique mondiale de la section Menarda 
constitue une variante d’un mode de distribution assez commun 
(groupes africains avec uneoudeux espèces américaines disjointes). 
Le plus grand nombre des espèces est en Afrique. On peut y 
soupçonner plusieurs centres de dispersion : un en Afrique Occi- 
dentale, un en Afrique australe occidentale, un en Afrique orien- 
tale auquel se rattachent les espèces malgaches. 

En ce qui concerne la distribution des espèces de la section à 
Madagascar, on constate que le P. nummulariaefolius (incl. P. 
fenellus), espèce à aire étendue qui existe aussi en Afrique, se ren- 
contre dans les 4 Domaines, et un peu partout. Le repérage des 
localités sur la carte donne l'illusion de certains foyers d’abon- 
dance, mais ces foyers correspondant précisément aux localités 
qui ont été le plus visitées, il n’y a pas lieu d'accorder à ce fait 
une importance phytogéographique. 

Les espèces endémiques, par contre, sont localisées dans des 
domaines particuliers. 


Aîre des espèces. 


P. ambatovolana Leandri. — Esr : forêt orientale, Ambato- 
vola (Perrier 18.308). 


P. coluteoides H. Bn. — OuEsr : Baie de Diego-Suarez (Boivin 
2664). Juan de Nova, sur le guano, abondant (Perrier 13.788) (1). 


P. cryptophilus (A. Juss.) Müll. — Esr : Environs de Fort- 


(1) Selon une note manuscrite de M. PERRIER DE LA BATHIE, cette 
cspece se rencontrerait sur les calcaires de la côte au Sud de Morondava, 
d'où elle paraît avoir été apportée à Juan de Nova (138 milles) par les 
Oiseaux (flamants, goélands, corbeaux, milans), 
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Dauphin, forêt de Manantantely, alt. 60-300 m. (Humbert et 
Swingle 5739). 


P. Geayi Leandri. — EsT : Manakara, forêt, sur sable (Laniz 
sans numéro) ; Mananjary, zone côtière (Geay 7003, 7004, 7940, 


7946). 


P. Goudotianus (H. Bn.) Müll. — Esr : Ambanivoules, bois 
des montagnes (Goudot, sans numéro). 


P. iratsiensis Leandri. — CENTRE : Andringitra (Iratsy), val- 
lées de la Riambava et de l’Antsifotra et montagnes voisines. 
Pentes rocailleuses éboulis (rochers siliceux) alt. 2.000-2.500 m. 
(Humbert 3.798). 


P. multiflorus Poir. — SAMBIRANO : Bords de l’Andraombeza, 
environs de Bezofo (province d’Analalava), rocailles (gneiss) 


(Perrier 9911). 


P. nummulariaefolius Poir. pp. — Est : Mananara, côte Est, 
dunes littorales (Perrier 9702) ; Sainte-Marie, bords de la rivière 
de l'habitation royale ; très commun (Boivin, sans numéro et 
18862 : Bernier, 247) ; Province de Farafangana, Befotaka (De- 

Decary 3836, 5206) ; entre les gares de 
anto, district d’Anivorano, 
Viguier et Humbert 696) ; 


cary 4424), Vondrozo ( 
Junck et Rogez, province d’Andovor 


ravins rocailleux humides, alt. 300 m. { 


alluvions près de Vangaindrano (Scott Elliot 2108) : Vatomandry 
(Guillot 86). 
CEnTRe-Esr : Entre Vondrozo et Ivohibe (Decary 5308.) 


sud-est, vallée de Ranohela, forêt 


sur latérite de gneiss alt. 300-I.200 m: (Humbert 6122) ; mont 
Tsaratanana, forêt à sous-bois herbacé vers 2-000 M: alt. (Perrier 
16.415) ; chaîne du Vohibory, à l'ouest d'Ivohibe, restes de forêts, 
alt. 1.000-1.300 m. (Humbert 3083) ; forêt à l'Est d’Ivohibe alt. 
1.000 m. (Humbert 3151) ; bassin supérieur du Mandrare, sommet 


de Vavara, rocailles gneissiques alt. 1650-1885 m. (4 umbert 6542); 
col. de Tsitongabarika, district de Fort-Dauphin, alt. 600 m., 
l'Est d'Ambatoloana, district de 


forêt (Decary 10.591) ; forêt à 


CENTRE : Mont Andohahelo, 
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Manjakandriana, alt. 1450 m. (Viguier et Humbert 1233) ; Tanana- 
rive (Waterlot, sans numéro). 

Est-Sup-OuEsT : Fort-Dauphin et montagnes environnantes, 
en forêt et sur rocailles (Decary 3985, 4047, 9799, 10230, 10337, 
10493, 10705, 11026 ; Humbert 5848 ; Scott Elliot 2605.) 

SUD-OUEST : grotte entre Itafaiky et Ifanaly, province de 
Tuléar, tufs calcaires (H. Poisson 202). 

OUEST : Boina et Ambongo, endroits frais et ombragés, surtout 
près des rivières et dans leur lit pendant la saison sèche (Perrier 
9539, 9600, 9604) ; Le Perizoka, Tsarasaotra (Perrier 308) ; Bema- 
raha, environs de Tsiandro alt. 600 m. sous bois, sol calcaire 
(Leandri 842) ; Vohémar, lieux cultivés, commun (Bernier 346). 

SAMBIRANO. Vallée du Sambirano, collines sèches et boisées, 
grès (Perrier 9907) ; Nosy-Bé (Boivin 2911). 

COMORES : (Humblot 153). 


P. trichopodus Leandri. — Ouest : Bongo-Lava, entre le 
Mahazamba et le Bemarivo, bois humides (Perrier 4556) ; Am- 
bongo, Sitampitso, bois sablonneux secs (anciennes dunes) (Per- 
rier 1174, 9833) ; Morondava (Grevé 226). 


Section IT. KIRGANELIA (A. Juss.) Müll. arg. 


Jussieu, Tentamen, p. 21:Müller, Prodromus, p. 341 ; Benth. et 
Hook. Gen. Plant., III, P. 273 ; Paxet Hoffm. Pflanzenfamilien, 
ed. IT, 19 c. p. 62. 

Calice à 5-6 divisions : disque dans les fleurs des 2 sexes ; éta- 
mines 5, rarement presque libres, souvent les 2 externes plus 
courtes et faiblement connées, les 3 internes à filets plus longs 
et plus longuement connés ; anthères à sillons verticaux dans le 
| bouton ; styles bifides, grêles, connés à la base : ovaire à loges 
plus ou moins nombreuses ; rameaux fasciculés en général ; 


plantes pour la plupart monoïques et habitant l'Ancien Conti- 
nent. 


À côté du Phyllanthus Bojerianus Müller, j'ai décrit une nou- 
velle espèce, le P. Humbertianus, qui s’en distingue par le port, les 


— 173 — 


feuilles plus larges et distantes, coriaces, les fleurs mâles isolées. 
Cette nouvelle espèce est également apparentée au P. #richopodus 
Leandri, de la section Menarda, dont elle se distingue par les 
glandes ovales de la fleur 3, les pédicelles floraux beaucoup 
plus courts et les styles beaucoup plus petits, 

Quant au P. Bojerianus lui-même, les pieds femelles de cette 
espèce n'ont pas encore été trouvés. Cette plante paraît très voi- 
sine du P. Casticum Soy. Will. L'étude des formes sur le terrain 
et de leurs variations stationnelles et géographiques n'est pas 
encore assez approfondie pour permettre de déterminer la nature 
exacte de leur parenté. Nous conservons donc cette espèce, en 
signalant en outre une forme à feuilles plus larges et arrondies 
(Decary 9.378). 

Egalement au voisinage de P. Casticum, je distingue une espèce 
que j'appelle M. matitanensis. Cette plante est bien caractérisée 
par ses styles connés presque entièrement en une tige droite, 
beaucoup plus longue que l'ovaire et par ses feuilles spatulées, 
Il est bon de signaler ici que les styles entièrement soudés ne se 
rencontrent ailleurs que chez un groupe d’espèces très différentes 
dans le genre, et dont les représentants sont des endémiques de 
Nouvelle-Calédonie. | 

Je considère comme formant l'epèce linnéenne P, Castioum 
un grand nombre d’autres formes dont quelques-unes ont servi 
à décrire des espèces distinctes. Leur souche paraît étre com- 
mune avec l'espèce africaine polymorphe P,. reticulatus qui occupe 
un vaste domaine dans la zone tropicale, de l’Atlantique à l'océan 
Indien. 

Alors que les autres Kirganelia présentent des caractères dis- 
tinctifs assez importants et assez constants, les formes dont il est 
question maintenant, si elles paraissent faciles à distinguer quand 
on a seulement quelques échantillons devant les yeux, deviennent 
impossibles à classer quand on a beaucoup de spécimens, à Sa 
de l'absence de corrélation entre les variations des différents 
caractères. Plutôt que de décrire une espèce par É ER 180 
considérerai ces « sippes » comme constituant une espèce poly- 


morphe. 
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J. MüLLer d’Argovie s'est déjà placé à ce point de vue il y a 
soixante-dix ans, en traitant l'espèce P. Casticum dans le Pro- 
dromus. Je suis obligé aujourd’hui de renchérir sur son opinion ; 
et à mon avis, son P. decipiens appartient à la même espèce, 
comme le montrent les nombreuses formes intermédiaires récol- 
tées par les voyageurs modernes (1). 

On sait qu'à la Réunion, l'écorce de la variété locale est utilisée 
comme astringente, [1 serait intéressant de rechercher si toutes 
ces micromorphes, que les caractères morphologiques ne per- 
mettent pas de classer, présentent aussi des caratères chimiques 
et pharmacologiques variables. 

Par ailleurs, on observe, chez certains échantillons de cette es- 
pèce, des déformations tératologiques des étamines et du pistil, 

Voici les principales formes, autour desquelles gravitent les 
individus. Les unes sont peut-être des sous-espèces géographiques, 
les autres des formes stationnelles ou des races climatiques. On 
peut admettre par exemple, que les formes #ilocularis et parvi- 
folius dont l’aire est la même, sont presque sûrement deux éco- 
types. 

1. Subspecies angavensis : 4 étamines, 4-6 sépales, styles presque libres, 


ramilles florifères longues de 5-6 cm., feuilles suborbiculaires membra- 
neuses, longues environ de 12 mm. sur 9 mm. 


2. Subspecies microphyllus : 5 étamines normalement, feuille demoins 
de 1 cm. ù 

Forme fulearicus : 5 étamines en général, sépales © persistants, 2 styles 
libres divisés sur un tiers de leur longueur ; ramilles longues de 6 à 9 cm- 
Un seul fruit par coussinet : feuilles subcoriaces longues environ de 8 mm. 
sur 3 mm. 

Forme parvijolius : styles demi-bifides, libres ; ramilles longues de 8 à 
10 cm, ; coussinets à 4-6 fleurs dont 1 © ; rameaux droits rougeâtres ; 
feuilles longues de 7 mm. sur 2 environ, mucronulées, membraneuses. 

Forme fiherenensis :styles presquelibres, à peine bifurqués au sommet ; 
coussinets pauciflores ; 2 fleurs en général ; ramilles longues de 3-4 cm. ; 
coussinets portant les ramilles longs de 5 mm. : arbustes à rameaux tor- 
tueux cendrés, feuilles longues de 6 mm. sur 2 mm. 


(1) U y a eu vraisemblablement un lapsus de MULLER au sujet de cer- 
tains échantillons de cette espèce, les numéros qu'il cite (Boivin 3386 et 
3387) ne correspondant pas à sa description. 
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3. Subspecies typicus : 5 étamines, rarement 6; feuilles dépassant 1 cm. 

Forme /asiculatus (1) : Styles très légèrement soudés à la base, bifides 
dans le tiers supérieur ; ovaire à 3 loges ; coussinets florifères compre- 
nant plusieurs fleurs $ et une fleur 9 ; ramilles feuillées et florifères pubé- 
rulentes, longues de 8 à 10 cm. ; feuilles membraneuses, elliptiques, mu- 
cronulées, longues environ de 12 mm. sur 4 mm. 

Forme occidentalis : Ovaire à 4 loges, styles presque libres ; ramilles 
pubescentes, longues de 10 à 12 cm. Feuilles distantes de 7 à 8 mm., ellip- 
tiques ou ovales, subcoriaces, longues de 15 à 30 mm. sur 8 à 15 mm, 

Forme boinensis (2) : 3 styles légèrement soudés, bifides sur un tiers envi- 
ron ; fruit noir, un seul par coussinet ; sépales persistants ; ramilles longues 
de 7 à 10 cm. ; feuillessubcoriaces, ovales ouorbiculaires, longues de 12mm. 
environ sur 8-0 mm. 

Forme decipiens (3) : Styles libres, très légèrement bifides, ovaire à 
4-5 loges ; coussinets pluriflores à 1 ou plusieurs fleurs Q ; ramilles de 10- 
15 cm. ; feuilles membraneuses longues de 2 à 3 Cm. sur 10-15 mm. 

Forme frilocularis (4) : Styles très faiblement soudés à la base, lon- 
guement bifides (jusqu’à moitié) ; ovaire à 3 loges ; sépales © souvent 
persistants : coussinets de 5-7 fleurs dont 1-2 femelles ; ramilles longues 
de 4 à 7 cm. ; feuilles membraneuses, elliptiques, longues de 6-15 mm. sur 
3-6 mm. 

Le tableau suivant met en relief les différences les plus faciles à voir: 
A. Fleurs ordinairement à 4 étamines ............. subsp. angavensis 
B. Fleurs ordinairement à 5 étamines (exceptionnellement 4 

ou 6). 

a. Feuilles n’atteignant pas 1 CM. ........-..... subsp. microphyllus 

I. Feuilles subcoriaces, légèrement révolutées longues 
de 8 mm. sur 3 MM. ENVIrON........s."ssssss. 

II. Feuilles membraneuses, planes longues de 7 mm. 
sur 2 mm. environ. 


f. tulearicus 


f. paruijolius 


1. Styles bifides.....,......+..#uv.ssstes 
2. Styles à peine échancrés.............:.°: f. fiherenensis 
 b. Feuilles dépassant I CM............-..." subsp. {ypicus 


I. Feuilles oblongues-elliptiques, longues de 12 mm. 
sur 4 MM. envirON.....--..-...- Sr Dire f. fasciculatus 
II. Feuilles plus larges, ovales ou orbiculaires, dépas- 


sant 15 mm. | 
r. Feuilles subcoriaces, ramilles florifères pubescentes f. occidentalis 


2. Feuilles membraneuses, ramilles florifères gla- 
brescentes. 


à = … F 8. 
(1) P. Casticum var. fasciculatus Müll. tel LE EST 


e vers une es 
G) P decipions pros se Müll. Prodromus p. 347, et P. Cashowm 


var glaber, ibid, p. 348. . 
(4) SP. decipiens LB trilocularis Müll. Prodromus, P. 347- 
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x. Pédicelle fructifère atteignant 4 mm. sur © mm. 5; 

styles épais courbés en crosse................ f. boinensis 
6. Pédicelle fructifère atteignant 2 mm. sur Oo mm.2; 

styles grêles ordinairement étalés. 
Au. 4 10868...... ses ses esse soir ese f. trilocularis 
BB. 4-5 loges .............................. Î{. decipiens 


Les deux dernières espèces qui constituent à Madagascar avec 
les précédentes, la section K#rganelia sont également apparentées 
au P. Casticum. La première a été décrite par MüLLER sous le 
nom de P. fusco-luridus (BAILLON l'avait déjà nommée P. Boje- 
rianus, nom qui pouvait prêter à confusion avec son Xïirganelia 
Bojeriana, synonyme du P. Bojerianus de MüLLER). En exami- 
nant le matériel qu’on peut grouper autour du type de cette 
espèce, j'ai constaté qu'il se répartit entre deux formes assez dif- 
férentes. La première, qui correspond le mieux au type, présente 
des fleurs 2 à ovaire glabre, à styles à demi connés, des fleurs 4 
ayant le plus souvent 2 étamines libres et 4 à filets plus ou moins 
complètement soudés en colonne. La seconde a l'ovaire et les 
pédicelles pubescents et les filets d’étamines souvent tous libres. 
Je considère ses caractères particuliers comme assez impor- 
tants pour justifier l'établissement d’une sous-espèce nouvelle, 
que j'appellerai subsp. wlosa. 

La dernière espèce admise ici de la section Kirganelia est le P. 
Pervilleanus (H. Bn.) Müll., des Comores. 

BAILLON a figuré dans l'Histoire naturelle (Atlas) de A. GRAN- 
DIDIER, pl. 221, un Phyllanthus Humblotianus, originaire aussi 
des Comores. J'ai retrouvé dans l’Herbier du Muséum de Paris 
le spécimen qui a servi de modèle, et les notes de BAILLON (Hum- 
blot n° 359). Cette plante présente les caractères du P. Pervillea- 
nus, Sauf que les fruits sont groupés par 2 ou 3, et les étamines 
parfois au nombre de 4. Il est probable que BAILLON a reconnului- 
même l'insuffisance des caractères spécifiques de son type, puis- 
qu’il a renoncé à publier la description. Par ailleurs, ses caractères 
rapprochent cette plante de la var. glaber de MüLLER (Prodromus, 
P. 347) représentée par un échantillon sans numéro du Dr KIRK. 
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récolté à Anjouan. Nous admettrons cette variété, et considére- 
rons le P. Humblotianus H. Bn. comme son synonyme. 


Remarques sur la biologie des différentes espèces. 


P. Humbertianus. La plante présente à la fois des fleurs 3 et 9 
et des fruits tombés à la fin d'août (Humbert 5410). Elle a la 
taille d’un buisson (Decary goro), et vit sur le sable ou les 
gneiss. 

P. Bojerianus. Arbuste de 1-4 m. (Perrier 18.315) ou buisson 
(Decary 6138), se multipliant par rejets de racines. Paraît fleurir 
plusieurs fois dans l’année (juin et novembre). En fruits en 
décembre. 

P. matitanensis. Arbrisseau de la forêt primaire à haute alti- 
tude. Fleurs observées au mois de novembre. 

P. Casticum. 

Subsp. angavensis. Arbuste de 1 à 2 m., en fleurs de juillet 
à octobre. 

Forme fulearicus. Probablement forme littorale (dunes). 

Forme parvifolius : arbuste de 1-5 m. ; fleurs en AOÛË-Sepe 
tembre. Sert comme médicament dans toute l'île; employé dans 
le sud comme emplâtre avec bouse de vache et argile. Petit fruit 
rouge. Se plaît sur les sables ou les alluvions humides du bord des 
rivières, mais peut se trouver Sur les endroits eus. 

Forme fiherenensis : Arbuste des dunes et endroits sablonneux. 

Forme fasciculatus : Grand arbrisseau des lieux peu élevés sur 
le versant des montagnes. 

Forme occidentalis: Buisson ou petit arb 
Croît dans les terrains secs. La racine sert 4 
la syphilis. ; 
- Forme boinensis : Arbrisseau. | 

es decipiens : Arbuste de 1 à 3 m. ; fleurs parfois 
qe trilocularis : Buisson où arbuste à fleurs rougeâtres OÙ 

jui tembre, octobre, novembre, 
grenat. Fleurs en décembre, Juin, Sep 


août, avril, janvier (à peu près toute l’année). 


re, fruit rouge sombre. 
faire une tisane contre 
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P. fusco-luridus. Arbuste ou petit arbre de 5 à 8 m. ; fleurs en 
novembre. — Subsp. vi/losa : Arbuste ou petit arbre de 4-8 m. à 
feuilles caduques, à fleurs vert blanchâtre ; fleurs en octobre- 
novembre vers 1.500 m., en novembre-décembre au-dessus de 
2.000 m. 

Distribution géographique. Les espèces de la section Kirganelia 
occupent toute l'Afrique intertropicale, l’Inde, l’Extrême Orient 
et ont des représentantsen Australie, à la Nouvelle-Calédonie, aux 
Philippines et en Océanie. Madagascar présente relativement un 
grand nombre d'espèces, la plupart endémiques. Les Comores ont 
leur endémique particulière, le P. Pervilleanus avec sa variété 
glaber. 


P. Humbertianus. SUD-OuzssT : Delta de la Linta, sables, alt. 


1-10 m. (Humbert 5410) ; Tranomaro, au N.-E. d'Ambovombe 
(Decary 9010). 


P. Bojerianus. CENTRE : Environs de Tananarive, ravins (Per- 
rier 18315). Province de l’Emirne, intérieur de l’île de Madagascar 
(Bojer,sans numéro, Baron, 1.130 et probablement 2.058 et 4.667). 
Tananarive, sur un talus à la base du versant Est de la ville. Peu 
répandu (Decary 6138). 

Forme à feuilles arrondies : Esr (Sud) : Haute vallée du Manam- 
bolo, bord de rivière (Decary 0378). 


P. matitanensis. CENTRE : Haute vallée de la Rienana, bassin 
du Matitanana, forêts, alt. I1:000-1.400 m. (Humbert 3616). 


P. Casticum. Subsp. angavensis, SuD-OuEsT : Massif de l’An- 
gavo, à l'Est d'Antanimora (province de Fort-Dauphin) (Decary 
4372). Environs de Fort-Dauphin, sables, alt. 1-25 m. (Humbert 
5997). Environs de Tsihombe (extrême Sud), alt. 20-50 m. (Hum- 
bert 5576.) 

Subsp. microphyllus : 

Forme fulearicus. SUD-OuEsr : Tuléar, dunes, mai 1933 


(Perrier 19.244). — OuEsr (Nord) : Nosy-Mitsio, octobre 1932 
(Perrier 18.701). 


Forme parvifolius. OUEST : Bords de l'Ikopa, Firingalava 
(Perrier 720). 7° réserve, Bevazaha, pentes sablonneuses vers 80- 
100 m. alt. (Service Forestier 28). Morondava (Grevé 16, 17, 34, 
71). Vallée de la Betsiboka entre Maevatanana et Ambato- 
Boeni, alluvions sablonneuses de l’Ankalamitra alt. 50-100 m. 
(Humbert 2331). Ambongo et Boina, se plaît surtout sur les allu- 
vions humides du bord des fleuves (Perrier 0.631). Bokarafa, à 
l'E. de Bekodoka, bord de ruisseau sur le Trias (Decary 8133). 
Maromandia, endroits secs (Decary 929). — Probablement Sup- 
OUEST (Decorse, sans numéro). Route d'Amboravy (Porsson 
101). 

Forme fiherenensis. SUD-OUEST : Environs de Tuléar, delta du 
Fiherenana, lieux sablonneux, dunes alt. 2-10 m. (Humbert et 
Perrier 2430). 

Subsp. fypicus. 

Forme fasciculatus : LA RÉUNION (Commerson, Richard hort., 
Boivin, Dupetit-Thouars, sans numéros. Cité par JACOB DE COR- 
DEMOY). Maurice (Commerson). Madagascar ? (Bojer, sans nu- 
méro). | 

Forme occidentalis. Ouest : Nord de Bekodoka, sur le So 
(Decary 8093). Nosy Mitsio (Pervillé 312) ; Morondava (Grevé 
4,20). — Ankavandra, vallée du Manambolo (Huré, sans numéro). 
—_ Bords de l’Ikopa à Ambodiroka (Perrier 3). — Moyen Ranobe, 
alluvions (Decary 8298). — Plateaux et vallées de l’Isalo, sables 
siliceux alt, 400-1.000 m. (Humbert 2797). — Éuyirons de Mora- 
fenobe (Decary 2313). — Bord de l'Ikopa, Firingalava (Perrier 
710). — Bois, environs de Maevatanana (Perrier, août 1898). F 
Ambongo et Boina, forêt des alluvions, bords des HHSSCREE e 
rivières, commun (Perrier 9554). — SUD-OUEST : Tuléar, bas 
Fiherena (Geay 3353) — Beloha, sables (Decary, Sans numéro). 
Vallée de l’Onilahy aux environs de Tongobory alt fers m. 
(Humbert 2687). Se rapprochent aussi de cette LL role 
sans numéro (Kirimoso, sables) ; Humbert 2436 ice = 
rena) et Poisson 531 (entre Andranolava et Eee a). " 

Forme boinensis. OUEST : Ankarafantsika, 7° Réserve, 1935 


(Service Forestier n° 8 (?) 


= J60 — 


Forme decipiens; — COMORES : Mayotte (Boivin 3386, 3387, 
3388) Mayotte, en face l’îlot Mahéré (Pervillé 305). — EST : Sainte- 
Marie, Sabé, vers l'embouchure du ruisseau (Boivin, sans numéro). 

Forme #rilocularis. OUEST : Ambilobe près Diégo-Suarez 
(Waterlot 337). — Environs de Bekodoka, sur les grès crétacés 
(Decary 8284). — Maromandia, presqu'île Radama (Decary 1144). 
Vallée de la Betsiboka, entre Maevatanana et Ambato-Boeni, allu- 
vions sablonneuses de l’Ankalamitra alt. 50-100 m. (Humbert et 
Perrier 2332).— SUD-OUEST : Ranopiso, district de Fort-Dauphin, 
bord de ruisseau dans le savoka (Decary 10.540). — Province de 
Tuléar (Geay 25). — Beteny, limite N.-E. de l’Androy, sol gneis- 
sique (Decary 9369) — Ambovombe, sable (Decary 3319). — 
Betioky, province de Tuléar (Poisson 369) — Antanimora, au 
N.-W. d'Ambovombe, rocailles gneissiques (Decary 9197). — 
Ambovombe (Decary 8363). — SAMBIRANO : Nosy-Bé, défrichés, 
bord de la rivière de Djabal, Le Lokobe (Boivin 2191 (1) — 
Nosy-Be, haies (Hildebrandt 3177) — Collines gréseuses du bas 
Sambirano (Perrier 9975 bis). — CENTRE ; Mandritsara (Catat 
3195). — Entre Antsahalambe et Tananarive, chaîne granitique, 
alt. 660-680 m. (Grandidier, sans numéro). 


P. fusco-luridus. CENTRE :. Tsinjoarivo, bassin de l'Onive 
(Mangoro), bois, latérite sur gneiss, alt. 1.400 m. (Perrier 9674). 
— Mantasoa, bordure Est des Hauts Plateaux, bord de rivière. 
Altitude 1.400-1.600 m. (Decary 6104). — District de Mora- 
manga, berges du Mangoro, près Ankarefo, alt. 800 m. (Viguer 
et Humbert 1183). 


Var. parviflora (2) : CENTRE : Province de Farafangana, haute 
vallée de la Rienana (Decary 5580). 

Subsp. villosa : CENTRE : Bois humides 1.500 m. Manonkazo au 
N.-E. d'Ankazobe (Perrier 9887) — Ambohimangakely, environs 
de Tananarive, bord de ruisseau (Decary 5938) — Massif de l’An- 
dringitra (Iratsy), vallée de la Riambava et de l’Antsifotra et 
montagnes voisines, alt. 2.000-2.500 m. (Humbert 3708) — Ilafy, 


(1) Type du P, decipiens var. trilocularis de M 
(2) À typo differt floribus multo minoribus. Nes ee 
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Emyrne (sans collecteur) —Carion, bord de ruisseau, alt. 1.100 m. 
(Decary 6002). — Vakinankaratra, Ambatolampy, île boisée de 
l'Onive, au-dessus des chutes de Tsinjoarivo, vers 1.600 m. alt. 
(Vaguier et Humbert 1914) — Bois, 1.200 m. alt. haut Andraronga 
versant N.-E. (Perrier 9730). — Près de Bealanana (Ankaizina), 
bois 1.200 m. alt. (Perrier 15.091). 


Section III. PARAPHYLLANTHUS Müll. 


Müller Linnaea XXII, 3 ; Prodromus XV, 2, 355; Bentham 
et Hooker, Genera p. 273 ; « Cathetus (Lour.) Müll. », Pax et 
Hoffm. P/lanzenfamilien ed. 2, 19-c. p. 64. 

Fleurs 4 à 4-2 étamines ; calice 4 à 5-6 pièces. Presque toutes 
les espèces malgaches sont monoïques, sauf le P. Bathianus mo- 


noïque ou dioïque. 


Distribution géographique. 

Il y a peu à ajouter aux localités connues de la plupart de ces 
plantes. Je me bornerai ici à préciser la répartition du P. made 
raspatensis L., une plante rudérale qui paraît avoir été introduite 
par les Indiens et se trouve souvent près de leurs colonies. Les 
régions où elle est abondante sont les environs de Majunga et la 
côte Sud-Ouest. Elle préfère les sols effectivement ou physiolo- 
giquement secs. 

OuEsr : Causse d'Ankara, bord des lacs (Perrier 1087). — 
Maevatanana, alluvions argilo-calcaires (Perrier 13.885). Ær 
Environs de Majunga (baie de Bombetoke), rocailles calcaires 
(craie) dénudées (Perrier 9536). — Majunga, canton de Katsepe, 
friches au bord de la forêt d’Antetikala (Vigwier et Humbert 50). 
— Nosy-Kozona, près de Morombe (Perrier 13.803 fer). es Côte 
Ouest, de Manombe à Morondava (Grandidier, sans numéro). — 
Juan de Nova, près du guano (Perrier 13.803 bis). — Ile Europa, 
rocailles calcaires de l’intérieur (Perrier 13-803). - : 

Sup-Ouesr : Environs de Tuléar, delta du Fiherena, lieux æ - 
tivés, alt. 2-10 m. (Humbert 2444) — Plateau — se 
Itampola, rocailles calcaires (Perrier 9783) — rep ou 
Manampetsa, plateau calcaire, alt. 20-100 m. (Hwmber 
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5324). — Du lac Manampetsa au delta de la Linta, sables, ait. 
1-10 m. (Hwmbert 5341). — Manampetsa, calcaires dénudés (Per- 
rier 19.096). — Manampetsa, calcaires découverts sur plages de 
décalcification (Perrier 19.065). — Environs de Manampetsa, 
dunes près de la mer (Perrier 19.141). — Manampetsa, calcaires 
(Perrier 10.162). — Antanimora, district d'Ambovombe, prairie 
sur sol de latérite basaltique (Decary 3802). — Ambovombe, en- 
droits humides au soleil (Decary 3742) ; sables, endroits cultivés 
(Lecary 2543 et 2670) ; sables (Decary 2687). 

EST : Baie de Rigny (Boivin 2663). 

CENTRE : Betsiléo, intérieur, sol sec. (G. F. Scott Elliot 2035.) 


Section IV. EUPHYLLANTHUS Griseb. 


Grisebach, Flora Brit. West. Ind., 1859, p. 33 ; Müller, Prodro- 
mus XV-2, p. 374 ; Benth. et Hook., Genera PI., p. 273 ; Pax et 
Hoffmann, Pilanzenfamilien ed. 2, 19 c. 1931, p. 64. 

Calice 4 à 5-6 pièces. Fleurs à 2-4 étamines, ou anthère Cy- 


à 


clique. Anthères à fentes horizontales ou obliques. 


J'ai décrit ici deux espèces nouvelles, qui par leur anthère à 
déhiscence cyclique se rapprochent de certaines espèces améri- 
caines (P. cyclanthera). Ce sont les P. ivohibeus et rangoloakensis, 
deux espèces d’ailleurs très voisines, la seconde se distinguant sur- 
tout par le port plus robuste, ses fleurs monoïques, la colonne 
Staminale plus courte et les feuilles deux fois plus longues. Le P. 
ivohibeus, dont le pied est inconnu, rappelle par la forme de son 
calice 4 en cloche un autre type décrit ici, le P. Melleri ssp. mo- 
ramangicus. Le P. rangoloakensis, lui, rappelle beaucoup par son 
port, le P. Bernierianus de la section Paraphyllanthus. 

Les espèces P. madagascariensis, P. Melleri paraissent avoir 
des affinités plutôt africaines ; en particulier la première est voi- 
sine du P. leucanthus Pax. 

Le P. CAMPENON (sans numéro) et le Rd. BARON (411 et 3741) 
ont récolté dans le Domaine du Centre une plante dont les carac- 
tères diffèrent très peu de ceux du P. Melleri Müll. récolté « entre 
Tamatave et Tananarive». Nous la considérerons comme une va- 
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riété, à feuilles plus grandes et ramilles plus courtes que le type. 

Une autre plante voisine, mais dont nous croyons devoir faire 
une sous-espèce parce qu'elle a normalement 2 étamines, des 
glandes verruqueuses, des feuilles atteignant 2 cm., a été récol- 
tée par DECARY (7185) dans une forêt au sud de Moramanga. 
Nous la nommons P. Melleri subsp. moramangicus. Outre ses 
affinités avec le P. Melleri elle est aussi parente du P. diandrus 
Pax, du Cameroun et du Gabon. 

Dans le groupe Niruri, nous avons trouvé un certain nombre 
d'échantillons différant du P. Nüruri lui-même par les rameaux 
anguleux, les étamines au nombre de 2, les sépales mucronés dans 
les 2 sexes, le calice à 3 lobes, les stipules cordées d’un côté ; du 
P. niruroides par l'ovaire lisse, le nombre d’étamines, les feuilles 
non nettement denticulées ; du P. amarus par les rameaux angu- 
leux, les sépales mucronés, les stipules cordées d'un côté. Je les 
considérerai provisoirement comme constituant une variété de 
cette dernière espèce, que je nommerai var. baronianus, en sOu- 
venir du R‘ BARON. 


Le P. venustulus est une petite plante d’un vert gris formant 


des tapis épais, vivace, habitant les régions élevées et humides 


du domaine du Centre.Assez voisine du P. Niruri, elle en diffère 
cependant assez, par son port, ses stipules, ses fleurs dioïques, 
pour pouvoir être considérée comme une bonne espèce endémique. 


Remarques biologiques. 


Des échantillons que j'ai rap 
subi l’action du feu, présentent des feuilles ne 


portés au P. amarus, et qui ont 
ttement plus petites 


que le type. : 
Le P. ivohibeus se trouve : dans la forêt, où il fleurit en sep 


tembre-novembre ; et en terrain découvert, où il paraît pi 
en mars. Il ne paraît pas descendre au-dessous de 1.000 m. 


ee . - » _ 

Le P. madagascariensis, qui porte le nom Rene M A 
vovavy, calembour malgache faisant sans doute allusio 

contre la syphilis (cas de plusieurs espèces 

ère. Dans le Centre il 


emploi comme remède | æ 
bois et en clairi " 


du genre), pousse aussi SOUS 
NOT. SYS. 


ÈS 


prend une forme d’altitude à feuilles plus tendres et fines, apicu- 
lées, et parfois un port traînant. 

Le P. Melleri — tout au moins sa variété — est en fleurs et en 
fruits au mois de novembre ; le ss. moramangicus l’esten février. 

Le P. Niruri, certainement introduit, fleurit dans le Centre la 
première année, mais peut devenir vivace ; il a été récolté en 
fleurs en janvier-février, en fruits en juin. Dans l'Ouest, il fleurit 
et fructifie pendant la saison sèche, il est en pleins fruits en juillet. 

Le P. niruroides, qu'on trouve aussi dans les endroits cultivés, 
présente ordinairement des feuilles plus petites que le type, et 
parfois n’a que deux étamines. Dans tout ce groupe d'espèces plus 
ou moins rudérales, les caractères sont très sujets à variation. 

Le P. rangoloakensis est une plante d'ombre, de la forêt primi- 
tive. Elle porte des fleurs et des fruits en novembre. 

Le P. venustulus est une plante vivace du massif de l’Ankaratra 
qui paraît préférer les endroits humides (tourbe; bord de marais), 
mais se rencontre aussi sur les rocailles. Elle porte des fleurs et 
de jeunes fruits en mars. 


Distribution géographique. 


Les Phyllanthus de la section Euphyllanthus sont répandus dans 
toutes les régions chaudes des deux hémisphères. Le centre de 
développement principal est situé dans l'Amérique du Sud et les 
Antilles. 

À Madagascar, les Euphyllanthus sont bien représentés dans la 
Région du Vent, et le sont très mal au contraire dans la région 
sous le Vent. 

Plusieurs espèces (Niruri, niruroides, amarus) ont certaine- 
ment été introduites par l’homme. 


Aîre des espèces. 


P. amarus Schum. et Thonn. Limite des Domaines de l’EST 
et du SuDp-OuEsr. Fort-Dauphin, talus sableux (Decary 9810). 
var. baronianus. EST : Mananjary, zone côtière (Geay 7112; 


7113, 7114). Probablement aussi dans le domaine du CENTRE 
(Baron 5941). 
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P. ivohibeus Leandri. CENTRE : environs d’Ivohibe, vers 
1.000 m. alt. (Perrier 9760). — Haute vallée de la Rienana, alt. 
1.000-1.400 m. forêts (Humbert 3621).— Tananarive, vieux murs 
(Perrier 9735) — Vakinankaratra, pentes nord du Pic de Vohima- 
laza, atl. 1.600 m. (Viguwier et Humbert 1363). 


P. madagascariensis Müll. arg. — EST : Région de Tamatave 
(Chapelier sans numéro) ; Sainte Marie (Boivin 1886-3\ Ambila, 
clairière de forêt littorale (Decary 6445). Tampina, forêt littorale, 
sous bois (Perrier 13.323). Province de Mananjary, zone côtière 
(Geay 7090, 7230, 7250, 7936, 7037, 7047). — CENTRE : Manan- 
kazo, N.-E. d’Ankazobe, bois secs sur latérite, alt. 1.500 m. 
(Perrier 9881) — Sans localité : Baron 3730. 


P. Melleri Müll. arg. var. Campenon:. Sans localité. Probable- 
ment CENTRE (Campenon, sans numéro et Baron 411 et 3741). 

Subsp. moramangicus Leandri. CENTRE : Forêt au sud de Mora- 
manga (Decary 7185). 


P. Niruri L. CENTRE : Antsirabe, marais tourbeux alt. 1.500 m. 
(Perrier 9847, 9866) (1). Angalampena, sud du Betsileo (Scott 
Elliot 2157). — OuEsT : Boina, endroits cultivés (Perrier 9538) ; 


P. niruroides Müll. arg. Esr : District de Vatomandry, vul- 
gaire (Guillot 85 ; distribué sous le nom de P. rotundifolius Willd. 
var. leucocalyx Müll., mais présente des graines striées et non côte- 
lées sur le dos, un ovaire verruqueux, des feuilles elliptiques, etc.). 
Domaine de l’'OuEsT: Tsarasaotra (Perrier 274et 274 bis). —SuD- 
Ovesr : Fort-Dauphin, sables (Scott Elliot 2380). 

Var. madagascariensis. EST : Ambila, clairière de forêt littorale 
(Decary 6325) ; endroits sablonneux cultivés (Decary 6407) ; envi- 
rons de Tamatave (Viguier et Humbert 287) ; Beranorano, ne 
madréporiques (Lantz sans numéro) ; Mananjary, zone côtière 
(Geay 7029 et 7030) ; sans localité (Baron 1611). 


P. rangoloakensis Leandri. CENTRE : Est de l’Imerina, Andran- 


(1) Nos rapportés à tort au P. otundifolius dans Bull. Soc. Bot. 1934, 
449- 


ET 


goloaka, à l’ombre de la forêt primitive (Hildebrandt. 3707). 

P. venustulus Leandri. CENTRE : Ankaratra, Ambatolampy, 
sur la tourbe alt. 1.500 m. (Perrier 13.530) ; ouest du Mont Tsia- 
fajavona, rocailles vers 2.400 m. (Perrier 13.731) ; bord d’un 
marais entre Ambatolampy et Tsinjoarivo vers 1.600 m. alt. (V1- 
guier et Humbert 1739). 


Section V. Cicca (L.) Müll. arg. 


Linné, Mant. n. 1275 ; Müller, Linnaea XX XIII, 50 ; Prodro- 
mus XV, 2, p. 413 ; Bentham et Hooker Genera PI. III, p. 273 ; 
Pax et Hoffmann, Pflanzenfamilien ed. II, 19 c. p. 62. 

Calice ordinairement à 4 lobes ; disque dans les 2 sexes ; éta- 
mines 4, filets libres ; styles 5-2, grêles, non connés. La plupart 
dioïques. | 

Le P. anomalus et le P. erythroxyloides sont des espèces à peine 
distinctes entre elles et très voisines du P. indicus. En effet, le 
principal caractère qui les distingue, le nombre des loges, se révèle 
tout à fait inconstant à l'examen d’un matériel assez abondant. 
Peut-être y aurait-il lieu de réunir ces trois espèces en une seule, 
proposition que je soumets aux monographes de l’ensemble 
du genre. 

Je n'ai pas mentionné, dans la clé ci-dessus, le Phyllanthus 
distichus (L.) Müll. arg. («Cheramelier »), parce que je ne connais 
pas d’échantillon de cette plante, même cultivé, qui soit de pro- 
venance malgache certaine. A l'Herbier du Muséum ne se trou- 
vent qu'un échantillon de DupETIT-THOUARS, sans indication de 
localité, et un de COMMERSON du « jardin de l’Ile de France ». 
JACOB DE CORDEMOY le signale naturalisé à la Réunion. 

Pour le Phyllanthus rhomboidalis, le pied mâle n’était pas 
ccnnu jusqu'ici, j'en donne ici la diagnose et une figure. 


Remarques biologiques. 
Les pieds 4 et © du P. rhomboidalis sont en fleurs en no- 
vembre (début de la saison des pluies dans l’ouest). 
Le P. erythroxyloides se rencontre aussi bien dans les endroits 
bumides (Perwillé 662) que sur terrain sec (Perrier 339, 9527, 
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Decary 1118). Il manque sur le calcaire d’après M. PERRIER 
DE LA BATHIE. Le fruit, charnu et brun verdâtre à maturité, de 
saveur douceâtre, est mangé par les indigènes. 


Distribution géographique. 
L’aire mondiale des Phyllanthus de la section Cicca est très 
vaste, et comprend les régions tropicales des deux continents. 
C'est avec les Cicca de l'Inde et de Ceylan que ceux de Mada- 
gascar présentent le plus d’affinité. 
Si l’on considère le P. erythroxyloides comme une bonne espèce, 
il existe à Madagascar deux espèces endémiques de ce groupe. 


Aire des espèces. 
P. anomalus. EsT : Tampina, forêt littorale orientale (Perrier 


13.318). 

P. erythroxyloides. OUEST : Ambongo, terrains humides (Per- 
villé662). — Le Berizoka (Perrier 339). — Maromandia, presqu'ile 
Radama, sur le grès sec (Decary 1118, 1122). —Marovoay, vallée 
de la Betsiboka, bois des terrains arénacés, alt. 50 m., sur grès 
(Humbert et Perrier 2353). —Collines sèches de la vallée du Mena- 
vava. Commun sur toutes les collines sèches entre Maromandia et 
le cap Saint-André, de la mer à 800 m. alt. ; manque sur le cal- 
caire ; espèce caractéristique du District Sud du Domaine Ouest 
(Perrier 339 ter). — Haut Bemarivo, Boina, bois secs (Perrier 
9327). — Vallée d’Ihosy, bassin du Mangoky, pentes rocailleuses 
(rochers siliceux), alt. 800-1.000 m. (Humbert 2908 et 2908 ter). 


P. rhomboidalis. Ougsr : Ankirihitra, près du mont Tsiton- 
droina (Boina), bois sablonneux secs (anciennes dunes) (Perrier 
1346). — Sans localité précise (Service Forestier n° 109). — Forêt 
calcaire de l’Antsingy (Leandri 948 et 954). 


10. SAVIA Willd. 


11 espèces à Madagascar. 


pétaloïdes (section Petalodiscus H. Bn.): 


. Di d 
Dee mer glabres; feuilles dépassant 


a. Ramilles aplaties-subailées, 
7 cm. 
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4. Inflorescence sur des rameaux axillaires ou termi- 
naux grêles, atteignant 3 cm.; feuilles ovales aiguës 
très luisantes mesurant 7 à 8 cm. sur 3 à 4 cm... S. Laureola H. Ba. 
8. Inflorescence fasciculée, à l'aisselle des feuilles nor- 
males, sur un coussinet à nombreuses bractées ; 
feuilles ovales-oblongues, mesurant 8à 12 cm. sur 4 à 
GLS RARES ac dshe à S. platyrachis H.. Bn. 
b. Ramilles rondes ou un peu anguleuses portant de petits 
poils raides; feuilles ovales, subobtuses à la base et subai- 
guës au sommet, longues de 3-4 cm. sur 1-2 cm.. S. Bogeriana H. Bn. 


B. Disque lobé ou à glandes non pétaloïdes charnues, et plus 
ou moins connées à la base (section Maschalanthus (Nutt.) 
Pax et Hoffm.). 


a. Fleur ® sans pétales, plantes dioïques... Voir 12. Cluvtiandra. 
b. Fleur Q avec pétales. 
x. Fleur © pourvue de staminodes. Ouest.. S.bemarensis Leandri. 


8. Fleur © sans staminodes. 
1. Pétales petits, subtronqués ; fruit de 8 à 10 mm. 
+. Glandes ® soudées ; pédicelles © longs de 
5 mm. ; feuilles longues de 3 cm. environ. S. Hildebrandtii H. Bn. 
+”. Glandes 9 distinctes ; pédicelle © long de 10- 
20 mm. ; feuilles longues de 20 à 25 mm.S. Maroando P. Danguy. 
2. Pétales égalant ou dépassant le calice. 
+. Pétales présentant des bosses charnues à la base 
et en dedans. 
0. Feuilles de 20 à 25 mm. sur 5à8 mm.... S.pulchella H. Bn. 
0’. Feuilles de 3 à 7 cm. sur 12 à 25 mm. S. andringitrana Leandri. 
+". Pétales dépourvus de bosses charnues à la base. 
0. Feuilles très coriaces, ovales-orbiculaires, longues 
de 25 à 50 mm. sur 10 à 30 mm., fortement révolu- 
tées ; pétales 3 ovales-aigus........ S. revoluta Scott Ell. 
0". Plantes n'ayant pas ces caractères : pétales © on- 
guiculés ou spatulés. 
x. Feuilles de 6 à 12 cm. 
x”. Feuilles de 8 à 15 mm. 


SARA S. oblongifolia H. Bn. 
Ar -nVre: S. mimosoides H. Bn. 


I. 8. Laureola H. Bn. Ef. gén. Euph., 1858, p. 572. 
Domaine de l'Esr : sans localité (Dupetit-Thouars) ; près d’Am- 
bila, forêt littorale orientale (Perrier 16.033 : Decary 6536, 6569) ; 


Tampina, sous bois (Perrier 13:303). Trouvé en fleurs en février, 
mai et novembre. 


2. 8. platyrachis H. Bn. :b1d. 
Domaine de l'Est ? : sans localité (Dupetit-T'houars). 


3. S. Bojeriana H. Bn. Adansonia VIII, 1868, p. 345. 


Flores masculi caduci saepe geminati, pentameri femineis minores, 
sepalis petalisque imbricatis, disco cupulari tenui apice dentato ; stami- 
nis 5 alternipetalis filamentis crassis ; antheris brevibus rotundis, quae 
in longam et intra aperiuntur ; pistillodio centrali cylindrico recto €ras- 
soque. 


Domaine du CENTRE : sans localité (Bojer) ; Tsinjoarivo (Per- 
rier 16.926). 

var. Perrieri var. nov. 

A typo differt foliis majoribus, 4-5 cm. longis, 2-3 cm. latis, lamina 
irregulariter inflata ; floribus minoribus, pedicello 4-5 mm. longo. Frutex 
4-8 m. altus, folüis permanentibus. 


Limite des Domaines du CENTRE et dé l’EST : Analamazaotra, 
sous bois (Perrier 4647). En fleurs en décembre. 


4. S. bemarensis Leandri Bull. Soc. Bot. France, 1934, P- 588. 
Domaine de l'Ouest : Boina (Perrier 4568) ; Firingalava, entre 
Andriba et Maevatanana (Perrier 841) ; près du mont Tsiton- 
droina (Perrier 1243) ; Mahilaka, forêt de l’Antsingy (Leandri 
938). 
5. $. Hildebrandtii H. Bn. Hist. Plantes Mad. Aïlas, 1802 


pl. 209 (nomen et imago) : Pax et Hoffm. Pflanzenreich IV, 147, 


XV, 1922, p. 186 (descriptio). 
Domaine du CENTRE : Sud Betsileo, 
brandt 3931) sanslocalité (Baron 71); Tsinjoarivo 


bois d'Ankafina (Hulde- 
(Perrier 17.200). 


6. $. Maroando P. Danguy ex H. Lecomte, Bas SE 
= 0 sf. 1935; p. 1, descr. 
zaotra 1922, p. 71, nomen. ; Notulae sy 

Domaine du CENTRE, à la limite de l’EST : SES 
(Gouvernement général de Madagascar n° 38, 8 RES #5 
Fauchère, Thouvenot et Ramanantoavolana n° 131, 192 -19 ; 
rier 9620, 9648). Fleurs en décembre, fruits en février. 


7. S. pulchella H. Bn. Et. gén. Euph. 1858, p. ares. EP 
Domaine de l'Est : Arbuste du jardin de Saint- HE # 
Réunion venu de graines rapportées de Sainte-Marie de Madag 


car par RICHARD (Boivin, 1886, 3). 


8. S. andringitrana Leandri, oc. cit., p. 587. 

Domaine du CENTRE : Pic d’Ivohibe (Decary 5484). 

var. micrantha /oc. cit. 

Domaine de l’Esr : Karianga, province de Farafangana (De- 
cary 5556) ; Fénérive (Perrier 2091) ; Sud-Ouest de Vatomandry 
(Perrier 14.177) ; environs de Fort-Dauphin (Humbert 5894). 


9. S. revoluta Scott Elliot. Journ. Linn. Soc. 18091, p. 48. 
Limite des Domaines de l’Esr et du Sup-OuEsT : Bois près de 
Fort-Dauphin (Scott Elliot 2538, 2845). 


10. $. oblongifolia H. Bn. Adansonia II, 1861-2, p. 35; S. 
Decaryi Leandri loc. cit., p. 580. 

Domaine de l’Esr: Sainte-Marie (Boivin 1886, 5). 

var. Decaryi Leandri loc. cit. pro sp. 

Domaine de l'Esr : Ambila (Decary 6380) ; Analamazaotra 
(Perrier 4472, 5286 ; Thouvenot 5, 53 ; Gouv. Gen. de Madagascar 
20). En fleurs en mai. Nom vernaculaire : Hazompasika. 

var. Louveli var. nov. 


À typo differt floribus foliisque minoribus ; foliis elliptico-acuminatis 
6 cm. longis, 20-25 mm, latis, petiolo 5 cm., acumine 7-8 mm., pedicello 
5-6 mm. longis ; inflorescentia fasciculosa vel cymosa 3-4 cm. longa. 


Domaine de l'Esr : Analamazaotra (Louvel 77 ; Gouv. Gén. 
de Madagascar 9,59). Nom vernaculaire : Fanjavala. 


11. $. mimosoides H. Bn. Ef gén. Euph., 1838, p. 573. 


Domaine de l'Est : Fénérive, au sud de l’Azofo (Geay 9063) ; 
sans localité (Dupetit-Thouars). 


11. WIELANDIA H. Bn. 


Une seule forme à Madagascar, variété du W. elegans des Sey- 
chelles. 


1. W. elegans H. Bn. Et gén. Euph., pes p. 560. 
var. Perrieri var. nov. 


Frutex 3-metralis, foliis elliptico-lanceolatis acuminatis, membrana- 
ceis 10 Cm. (quorum petiolo 5 mm.) longis, 4 cm. latis : nervis secundariis 
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utrinque 6-8, obliquis ; reticulato-ectypis ; stipulis parvis caducis : flori- 
bus albo-viridibus, monoicis, antheris in alabastro 4 introrsis, postea 
extrorsis ; floribus ® quam 4 duplo majoribus, pedicello robusto 3 cm. 
longo, ovario glabro, stylis 5-6 brevibus crassis que, loculis 4-6 (saepe 5) 
bi-ovulatis, ovulis collateralibus pendulis summa parte axis funiculo 
unico insertis, operculo communi tectis ; capsula 4-6 loculari 8-12-valvi, 
seminibus raris, loculis uniseminatis. 


Domaine de l'OuEsr : Anbongo, Manongarivo, bois sablon- 
neux (Perrier 1683) ; bords de la Mariarano, affluent de droite 
du Mangoky, bois sur grès jurassiques (Perrier 5940). Fleurs et 
fruits en janvier et en août. 


12. CLUYTIANDRA Muil. Argov. 


Genre très voisin des Savia, dont il diffère par la hauteur d'in- 
sertion des filets d’étamines sur le pistillode et par l’absence de 
pétales. Il comprend 12 espèces dont 6 en Afrique tropicale et en 
Arabie et 6 à Madagascar. Deux des espèces nouvelles décrites 
ici, le C. orientalis et le C. Perrieri n'étant connues que par leurs 


pieds 9, leur attribution au genre Cluytiandra n'est que provisoire. 


I. Fleur 4 avec disque central, plat à bords sinués. Voir 13. Drypeles. 


II. Fleur & sans disque central plat. 
A. Feuilles peltées ou très arrondies à la base, longues de 2 ss 
à 4 em. sur x à 2 cm. ; plante monoïque..... 1: C. peltata Hutch. 
B. Plantes n'ayant pas à la fois ces caractères. 
a. Pieds portant des fleurs ©. | 
«. Pédicelle 9 dépassant 1 Cm. 5; calice petit, non pé- 
taloïde : feuilles mesurant environ 4-5 CM. SUT 15 


à 20 mm. 
r. Rameaux hérissés, presque ronds ; limbe sr 

i 'arrêtant franchement au pé- | 
Te 2. C. madagascariensis Leandri. 
bres, très anguleux ; limbe des 
nt sur le pé- | 
C. orientalis Leandri. 


2. Rameaux gla 

feuilles ovale ou elliptique, décurre 

tiole ss ve ……. “ ste 3. 
8. Pédicelle Q inférieur à I CM: C 

1. Arbuste de 3-4 m., à feuilles longues de FA se | 

viron ; fleurs 9 par 3-4 à Les Lk ns 

HI AE long de 8-10 mm., calice F * a PS io Leg 

nids Los st eva ur ete eee Lean 

2. Sous-arbrisseau à feuilles longues de 1 cm. environ ; 


ide ; pédicelle de | 
fleurs 9 isolées, à calice pétaloïde ; PÉ s G. Decaryi re 


b. Pieds ne portant que des fleurs &. 
«. Feuilles obovales-aiguës, longues de 4 à 5 cm. sur 
15 à 20 mm. ; disque à épaississements épisépales. 
2. C. madagascariensis Leandri, 
8. Feuilles arrondies à la base, longues de 45 à 90 mm. 
sur 25 à 50 mm.; disque mince,entier.... 6.C. Baronii Hutch. 


1. C. peltata Hutchinson, Kew Bullet., 1918, p. 204. 

Domaine de l’'OuEST : sans localité (Baron 4108, 4231) ; Bongo- 
Lava, à l’est d’'Ankavandra, quartzites (Decary 7080, 7082, 
7085). Fleurs en juillet. 


2. C. madagascariensis nov. sp. 


Frutex 2-5-metralis, monoicus vel unisexualis (4), ramis fuscis ramu- 
los breves foliiferos et floriferos gerentibus, foliis caducis in nervis pilosis, 
satis breviter petiolatis sub-trapeziformibus vel obovato-acutis ad 45 mm. 
(cujus petiolo 5 mm.) longis, 17 mm. latis ; floribus albo-viridibus, 
paucis, ut videtur solitariis ; floris 4 pedicello pubescente ad 1 cm. 
longo, sepalis ovatis, disco ante sepala incrassato ; parte libera filamento- 
rum brevi ; pistillodio modice prominente vix trilobato ; floris  pedicello 
10-15 mm. longo, sepalis parvis, ovatis, membranaceis ; stylis bipartitis 
apice papilloso-capitatis ; fructu dense viridi, primum modice carnoso, 
postea capsulari, coccis distinctissimis ; pedicello fructifero ad 2 cm. longo 
seminibus corrugatis ; columella sepalis stylisque permanentibus, immu- 
tatis. 


Domaine de L'EST : bois, bords des ruisseaux, bassin du Man- 


goro, vers 800 m. d’altitude (Perrier 9894, 9805). Fleurs et fruits 
en août. 


Domaine de l’'OuEsr : Rocailles (gneiss) vers 700 m. d'altitude, 


entre le Menamaty et le Zomandao (bassin du Mangoky) Perrier 
9651). Fleurs en septembre. 


3. C. orientalis nov. sp. ad int. 


Frutex dioicus, 1-2 m. altus, ramis ramulisque compressis subalatis, 
foliis persistentibus ovato-acutis, subrhomboïideis nonnunquam subacu- 
minatis vel mucronatis, 4-5 cm. longis, 15-20 mm. latis nervis pagina 
inferiore ectypis 7-8 in quoque latere cujus primum margine proximum, 
margine leviter revoluto ; stipulis minutis ovatis margine scariosis ; flori- 
bus ? albis solitariis, pedicello tenui circiter 15 mm. longo, sepalis 5 ovato- 
orbicularibus, disco hypogyno hyalino magno lobis oppositis sepalis den- 
ticulatis, ovario 6-rimoso, stylis 5 brevibus cylindricis apice capitatis, 
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ovulis in quoque loculo 2 ; fructu viridi tenuissime reticulato, àd 1 em. 
diametiente, valvis 6 dehiscente calyce permanente seminibus curvatis 
irregulariter costatis foveolatis 4 mm, longis, 3 mm. latis ; planta { ad- 
huc ignota. 


Domaine de l'Est : Forêt d’Analamazaotra, sous bois, alt, 
800 m. (Perrier 9628). 


4. C. Perrieri nov. sp. ad int. 


Frutex 3-4-metralis, ramis compressis, foliis permanentibus, ellipticis 
vel obovatis acuminatis membranaceis, circa 8 cm longis, quorum petiolo 
6-7 mm. ; 25-30 mm. latis ; nervis secundariis utrinque 4-6, angulo recto 
insidentes vel paulum obliquis ad 2 mm. marginis arcuatis ; stipulis 
parvis deltoideis scariosis ; floribus © viridibus, 3-4 in axillis foliorum 
fasciculatis, haud simul crescentibus ; pedicello 8-10 mm. longo ; calyce 
5-lobato, lobis ovato-orbicularibus modice carnosis plusquam 1 mm. lon- 
gis ; petalis o : disco carnoso magno crenato lobis 5 plus minusve distinc- 
tis ; ovario piriformi-depresso, sulcato, glabro, loculis 3 bi-ovulatis ; stylis 
tarde crescentibus, bipartitis, ramis cylindricis, stigmatibus globosis ; 


fructu sicut flore 4 ignotis. 


Domaine de l'Esr : Forêt orientale, Masoala, bois vers 300 m. 
d'altitude (Perrier 9721). 


5. C. Decaryi nov. sp. 


Suffrutex monoicus tortuo 
foliiferos et floriferos gerentibus ; foliis 1 Cm. las de 
basi attenuato-rotundatis, longe petiolatis subcoriaceis dilute viridibus - 
floribus ut videtur solitariis, cum foliis mixtis in ramulis pulvinifor- 
mibus, © in ramulis junioribus. Floris $ calyx imbricatus,  discus Le 
cularis sinuatus parte centrali in columnam filamenta pme F 
nuatus ; columna supra insertionem filamentorum pistillodium Ê ju 
catum gerente. Floris 9 sepala imbricata majora nervis nr . me À 
loidea : discus lobis 3 episepalis basi connatis, OVari0 triloculart 


. ‘ : : . 1 S. 
biovulatis stylis 3 bi-ramosis ramis patentibus ovarlo majoribu 


s du SUD-OUEST: Massif de l’An- 
Dauphin). Fleur $ 


sus, ramosus, ramis cinereis ramulos breves 
longis, ovatis, apice obtusis, 


Domaine de l'Esr : aux confin 
gavo, à l'est d'Antanimora (province de Fort- 


et 9, 27 juillet (Decary 4459). 


var. occidentalis var. nov. 


A typo differt foliis paulo minoribus 
floribus ut videtur dioicis. 


tenuibus ramis rectis gracilioribus 


” D’après M. H. PERRIER DE LA BATKIE, la plante renferme un 
latex blanc poisseux, ce qui constitue une exception unique chez 
les Phyllanthées. 

Domaine de l'OuEsT : Bois rocailleux calcaires du Causse 
d'Ankara (Perrier 1175). Rochers secondaires des environs de 
Majunga (Perrier 1634). Fleurs en novembre et décembre. 


6. C. Baronïii Hutchinson, Kew Bullet. 1918, p. 205. 
Domaine de l'OUEST, sans localité (Baron 3606, 3630). 


13. DRYPETES Vahl. 


Genre voisin des précédents. 150espèces tropicales ; 2 à Mada- 
gascar. 
1. Fleurs longuement pédicellées (4-10 mm.), feuilles ordi- 
nairement semblables à celles du Houx ; 3 étamines. 
1. D. madagascariensis (Lam.) Humbert et Leandri. 
2. Fleur & subsessiles ; feuilles inermes, longuement pétio- 
lées (5 mm.) à base asymétrique ; 4-5 étamines. 2. D, Peyrieri Leandri. 


1. D. madagascariensis (Lam.) Humbertet Leandri, Bull. Mu- 
Seum, 1932, p. 119 ; [lex madagascariensis Lam., Enc. III, 1780, 
p. 148 ; Cyclostemon aquifolium Scott El. Journ. Linn. Soc., 1891, 
P- 49. 

Domaine de l’Esr : Sainte-Marie (Boivin sans numéro) ; Manan- 
jary, zone côtière (Geay 7383, 7384, 7431) : bords de l’Anosivola, 
en amont de son confluent avec le Mangoro, forêt orientale (ves- 
tiges) (Perrier 18.260) ; sud du Mangoro, bois littoraux (Perrier 
14.218) ; Sud-Ouest de Vatomandry, forêt orientale, bord d’un 
torrent vers 100 m. d'altitude (Perrier 14.151). 

Limite des Domaines de l’Esr et du Sup-Ouesr : Fort Dau- 
phin (Commerson ?) ; bois (Scott Elliot 2873) ; sables (Humbert 
5920) ; brousse (Alluaud 5) ; dunes littorales broussailleuses (De- 
cary 9789) ; lisière de forêt près de Vinanibé (Decary 10.860). 

Domaine du SAMBIRANO ? : Nosy-Bé (Boivin 2168, 2). 


2. D. Perrieri, nov. sp. ad. int. 


Arbor 5-10 metralis, ramis brevibus cinereis in longum striatis folis 
permanentibus dilute viridibus, ellipticis sub-acuminato-obtusis, petiolo 
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longo (5 mm.), lamina 4-5 cm. longa, 2 cm. lata, basi asymetrica, nervis 
secundaris utrinque 5-6 satis ectypis, praecipue pagina inferiore, sicut 
reticulum venularum ; stipulis caducissimis : floribus & in axillis folio- 
rum glomeratis, pedicello brevi, sepalis 5 imbricatis paulum pilosis, ova- 
tis vel obovatis ; staminis 4-5, filis in sinubus disci centralis plani insertis, 
demum media parte geniculatis ; antheris primum erectis, postea trans- 
versis, in longum aperientibus ; floribus © fructibusque ignotis. 


Limite des Domaines du CENTRE et de l'OuEST : Bassin du Man- 
goky, vallée d’Thosy, rocaïlles boisées vers 800 m. d'altitude (Per- 
rier 2118). En fleurs en septembre. 


14. UAPACA H. Bn. 


Les espèces malgaches de ce genre ayant fait l’objet d'une bonne 
étude de M. DENIS (Arch. de Bot., 1927) je me bornerai à donner 
ici mon opinion personnelle sur la valeur spécifique des diverses 
formes. J'ai compris l'espèce dans un sens un peu large, àcause 
de la grande variabilité des caractères dans les formes malgaches, 
que j'ai pu observer. L’aire du genre comprend l'Afrique orientale 


australe et occidentale et Madagascar (1). 


À. Feuilles les plus grandes dépassant 20 cm. Fruit long de 
10 à 15 mm. C4 
a. Pétiole renflé et coudé au sommet ; parties jeunes rou- 
geâtres, couvertes d’une abondante sécrétion luisante. 
Est, Centre (?) et Sambirano.......... x U. ferruginea . Bn. 
b. Pétiole non renflé et droit ; parties jeunes verdâtres, s 
très faiblement cireuses. Ouest........ 2. U. rivularis M. Den. 
B. Feuilles les plus grandes atteignant 15 Cm. ; 
a. Plante AR À les autres caractères de l'U. ferrugi- se 
nea : feuilles obovales-oblongues en coin à la base. Voir cette 
b. Plantes n'ayant pas ces caractères. 
x. Feuilles sea” obovales, en coin aigu à la GE 
mesurant 13-14 cm. sur 6-7 CM., à pétiole bien dis- 
tinct, coudé au milieu ; fruits oblongs, ca 
atteignant 3 cm. ; base du tronc portant Se e SR: 
racines adventives. Est....-....: 3. U. Sep 
8. Feuilles spatulées ou obovales atténuées à , 


, du genre Uapaca, E. DE 
étude des SR el, Ë auxquelles il faut 


(1) Dans ses Contributions à l | 
AUBRÉVILLE ét MOI- 


WILDEMAN admet 47 espèces en Afrique con 
ajouter 3 espèces "A la Côte d'Ivoire décrites par 


même en 1935). 
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plus de 2 fois 1/2 plus longues que larges, ne dépas- 
sant guère 10 cm. 
+. Fruit verruqueux, atteignant 25 mm. sur 15 mm. 
rétréci à la base en un faux pédoncule surmontant 
le calice et long de 3-4 mm. ; arbre de 10-15 m. à 
feuilles obovales-oblongues atteignant 10 cm., dont 
1 cm. pour le pétiole distinct, sur 25 mm. Est. 
4. U. littoralis M. Den. 
+”. Fruit lisse, sans faux pédoncule ; arbres plus 
petits atteignant 10 m. ; feuilles n'’atteignant ordi- 
nairement pas 10 cm. 
x. Fruit mesurant 2-3 cm. sur 15-20 mm. : feuilles à 
limbe ordinairement décurrent sur le pétiole, lon- 
gues de 8 à 9 cm. Centre et Isalo..... 5. U. Bojeri H. Bn. 
X'”. Fruit mesurant environ 1 cm. ; feuilles longues 
de 6 à 7 cm., à pétiole bien distinct. 
0. Fruit globuleux, souvent à 4 coques, non acuminé, 
atteignant 12 mm. Centre et Est..... 6. U. densifolia Bak. 
0’. Fruit ellipsoïdal ou globuleux, ordinairement à 
3 coques, acuminé-mucroné, long de 1 cm. sur 
8 mm. environ ; styles persistants. Sambirano. 
7. U. sambiranensis M. Den. 


1. U. ferruginea H. Baillon Ef. gén. Euph. 1838, p. 506 : U. 
clusioides Baker Journ. Linn. Soc. 1885, p. 441 : U. amphiolia 
Denis, Arch. de Bot. 1927,p.224; U. Louveli M. Denis 1bid. p.230. 

Domaines de l'Est et du SAMBIRANO, et peut-être du CENTRE. 
Pour la distribution détaillée, voir M. DENIS, Loc. cit. Les carac- 
tères donnés par DENIS pour distinguer les espèces mises ici en 


synonymie ne semblent si peu fixes que je ne crois pas pouvoir 
les séparer, même comme variétés. 


2. U. rivularis M. Denis, loc. cit., p. 225. 


Domaine de l'OUEST : vallée de la Mahajamba, Bongolava, 
Boina. 


3- U. Thouarsii H. Baillon Et. gén. Euph., 1858, p. 596. 

M. DENIS a remarqué, avec juste raison que BAILLON avait 
rapproché sous l’étiquette U. Thouarsii, deux espèces différentes. 
Mais il n’y a pas lieu à mon avis, de créer, pour le second numéro 
cité, une espèce nouvelle, car il correspond seulement à un état 
jeune de l’autre espèce créée par Baillon, l’U. ferruginea. 

Domaine de l’Esr, de Sainte-Marie à Fort-Dauphin. 


4. U. littoralis M. Denis, loc. cit., p. 228. 
Domaie de l'EsrT : Bas Matitana, sur la dune littorale. 


5. U. Bojeri H. Baiïllon, Adansonia XI, 1874, p. 176 ; U. clu- 
siacea Baker Journ. Linn. Soc. 1881, p. 278 (synonymie décou- 
verte par M. DENIS). 

Domaine du CENTRE : Imerina, Betsileo et Isalo. Déborde aussi 
sur celui de l’OUEST. 


6. U. densifolia Baker, Journ. Linn. Soc. 1883, p. 252 ; U. myri- 
caefolia Bak., loc. cit., 1885, p. 440 (synonymie de M. DENIS) ; U. 
Perrieri M. Denis, loc. cit., p. 228 ; U. angustifolia M. Denis 1bid. 
P. 227. | 

Les types de U. Perrieri et angustifolia correspondent vrai- 
semblablement à de bonnes variétés de l'espèce de BAKER. Quant 
à celui de l'U. myricaefolia, DENIS a déjà montré qu’il ne diffère 
de l’U. densifolia par aucun caractère. 

Domaines de l’Esr (Analamazaotra) et du CENTRE. 


7. U. sambiranensis M. Denis, loc. cit., p. 226. | 
Domaine du SAMBIRANO (basses montagnes du Haut Sambi- 
rano). 


